
-

-

-

-

 

-

-

-

-

Considérations didactiques

Nous sommes

-

partie du monde 

terme 

-

pendante

Thèmes Compétences Principes

comme les abeilles 
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Entrée en matière   (5')

 pronon-

-

www.voir-et-agir.ch/animer

 

 

Voici une abeille   (5')

-

La vie des abeilles   (15')

-

-

-

-

www.fr.wikipedia.org/

wiki/Danse_des_abeilles

-

 

(5')

 

 

Les abeilles sont en danger – nous pouvons les aider 

ainsi   (5')

-

-

 

Conclusion   (10')

Déroulement (45')

5
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Animation 3–6 ans : annexe 1
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Animation 3–6 ans : annexe 2

Les abeilles vivent dans des alvéoles de cire exagonales. Elles doivent continuellement réparer et continuer de construire 
leur maison. Complétez les alvéoles manquantes avec un crayon de couleur jaune !



2018

Matériel:
•	 Papier épais jaune, noir, blanc, vert et bleu clair           
•	 Ciseaux
•	 Colle

Animation 3-6 ans : annexe 3

Bricoler un poster d'abeilles

1.

4.

2.

3.
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Animation 3-6 ans : annexe 3

Bricoler son essaim d'abeilles

1.

4.

2.

3.

5.

Matériel:
•	 Petites pives d'aulne
•	 Branche
•	 Aiguille et fil fin
•	 Laine jaune
•	 Raphia blanc



La terre est 

bonne avec moi, 

je suis bon avec la terre

Introduction

nous n’entretenons plus un rapport étroit à la terre. Le lien 

entre le sol et la nourriture est rompu et, dans notre ima

ont souvent de la peine à imaginer ce que subissent les 

jardinier qui en prend soin. Cette animation vise à ame

et de nourriture, à s’apercevoir que le sol est bon avec 

nous et qu’il est bon d’en prendre soin. Or, la réalité 

montre que nous ne sommes pas toujours soigneux 

goudron, le carrelage, le gravier, l’herbe, la terre. Lequel 

convient le mieux pour créer la vie ? Ils se glisseront 

de décider sur quel sol il pourra le mieux grandir. Que 

Animation 3–6 ans

Objectifs

est la source de toute vie et il procure les aliments 

dont nous avons besoin. 

•  Ils remercient le sol pour toutes les bonnes choses 

qu’il nous donne à manger.

•  Ils apprennent comment ils peuvent, eux aussi, être 

bons avec la terre.

4



Déroulement

Pour entrer dans le sujet (15’)

Examiner un grain de maïs, le dessiner ou le décrire. Se 

grain de maïs, qu’il s’agit de traiter avec soin.

  Matériel 

www.voir-et-agir.ch/animer

Emplacements (10’ par postes)

air. Ils peuvent aussi se situer dans des endroits couverts 

dron, béton, pavés, gravier, sable, herbe, terrassement, 

dimanche, il est possible de visiter un emplacement par 

dimanche. 

Activités sur chaque poste

tombe sur ce sol ?

Pour conclure (15’)

des sols moins bons. Ce n’est que sur un sol accueillant 

que la vie peut jaillir et la nourriture être produite. Les en

important. Ils voudront s’engager pour que tous les habi

Matériel 

pots en terre cuite, terre végétale, eau, matériel pour 

Animation 3–6 ans

5
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Animation 3–6 ans Annexe 1, Animation 6–8 ans 

Au Mexique et au Guatemala, dans les 
décennies qui suivirent la conquête du 
continent américain, des prêtres es-
pagnols et des membres des classes 
supérieures des indigènes – christiani-
sées et alphabétisées dans les écoles 
des missions – produisirent une abon-
dante littérature en langues indigènes, 
pas seulement des textes religieux, en 
utilisant l’alphabet latin. C’est dans ce 
contexte qu’apparut le Popol Vuh 
après 1550. Écrit en langue quiché, il 
n’est parvenu jusqu’à nos jours que 
dans une transcription datant de 1700 
environ. Cet ouvrage relate le mythe 
de la Création du peuple quiché, l’une 
des principales ethnies mayas du 
Guatemala. Fidèle à la conception in-
digène de l’histoire, le texte com-
mence au moment de la Création et 
de l’apparition des premiers hommes 
avant de passer aux origines my-
thiques du peuple quiché et de ses 
princes. Les premières tentatives des 
dieux de créer des êtres qui les vé-
nèrent échouent : ni les animaux, ni 
les êtres en glaise et en bois prient les 
dieux et sont donc anéantis ou exclus 
de la civilisation. Ce n’est qu’au mo-
ment où l’être humain est créé à partir 
du maïs que la Création est complète. 
Les premiers êtres humains, les an-
cêtres des Quichés, vénèrent les 
dieux et assurent le triomphe de la 
Création. Ils se disséminent et sou-
mettent les peuples voisins, exécutant 
ainsi l’ordre de leur dieu Tohil. Après le 
décès des ancêtres, le Popol Vuh re-
late l’exode des Quichés qui prend fin 
à Cumarcaah, leur dernière capitale. 
De là, ils règnent sur les hauts pla-
teaux du Guatemala jusqu’à leur 
conquête par Pedro de Alvarado en 

L’histoire de la Création relatée 
par le «Popol Vuh»

1524. Le Popol Vuh s’achève par une 
énumération des familles princières et 
de leurs dieux. 

Contrairement à d’autres ouvrages 
apparentés de l’époque coloniale, 
comme le Título de Totonicapán, l’au-
teur du Popol Vuh ne prend pas ses 
distances par rapport aux traditions 
précolombiennes, mais les retranscrit 
fidèlement et fait de la religiosité des 
Quichés le fil rouge de son récit. Il légi-
time ainsi la réalité historique préco-
lombienne et la domination quiché. Le 
Popol Vuh est une histoire du salut 
dans laquelle les Quichés sont le 
peuple élu, qui présente certains pa-
rallélismes avec l’histoire chrétienne 
du salut. 

Source : Michael Dürr (http://home.
snafu.de/duerr/pvdt.html 21 juillet 
2016) 
 

« Au début, il n’y avait que le ciel 
et la mer, mais les dieux n’avaient 
personne qui les invoquait. Ils dé-
cidèrent ainsi de créer des êtres 
vivants et leur construisirent un 
endroit sec entre le ciel et la mer : 
la terre. 

Au début, les dieux créèrent des 
animaux, mais ils ne tardèrent 
guère à s’apercevoir que ceux-ci 
ne les invoquaient pas, car ils 
n’avaient pas le don de la parole. 
Ils prirent alors de la glaise pour 
former un être humain, qui, s’il 
pouvait parler, avait toutefois un 
discours incohérent. Les dieux 
firent une tentative avec des êtres 

en bois, qui parlaient et se multi-
p l ièrent ,  mais oubl ièrent de 
rendre grâce aux dieux. 

Les dieux noyèrent la terre sous 
un déluge pour se débarrasser 
des hommes en bois, mais ceux-
ci se sauvèrent en se juchant sur 
des arbres. Lorsque les eaux se 
retirèrent, ils oublièrent d’en re-
descendre et continuent à y vivre 
aujourd’hui, sous la forme de 
singes.

Les dieux décidèrent de faire une 
dernière tentative : ils cueillirent 
des grains de maïs, les moulurent 
et les mélangèrent à de l’eau pour 
en modeler quatre êtres humains. 
Et puisque le maïs peut être de 
plusieurs couleurs – blanc, gris, 
bleu, jaune, rose, rouge ou brun –, 
les êtres humains furent créés 
avec dif férentes couleurs de 
peau. 

Les dieux étaient finalement sa-
tisfaits des êtres de maïs, car ces 
derniers s’aperçurent rapidement 
qu’ils devaient les vénérer ».

Source : Sandra Goller, Kindernetz 
http://www.kindernetz.de/infonetz/
laenderundkulturen/maya/-/
id=22914/nid=22914/
did=25716/4vezu8/ (18 juillet 2016)

1

http://www.kindernetz.de/infonetz/laenderundkulturen/maya/-/id=22914/nid=22914/did=25716/4vezu8/
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http://www.kindernetz.de/infonetz/laenderundkulturen/maya/-/id=22914/nid=22914/did=25716/4vezu8/
http://www.kindernetz.de/infonetz/laenderundkulturen/maya/-/id=22914/nid=22914/did=25716/4vezu8/
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Animation 3–6 ans Annexe 1, Animation 6–8 ans

Étude du mythe maya 
de la Création en huit 
phases 

Préparation :
Disposer au centre un tissu vert, l’en-
tourer d’un tissu bleu marin qui le re-
couvre en partie et recouvrir l’espace 
libre au centre d’un tissu bleu ciel. Le 
tissu extérieur doit former une cou-
ronne étroite.

L’animatrice fait référence à l’histoire 
chrétienne de la Création et la répète 
brièvement si nécessaire. 
Elle s’arrête un instant sur le mono-
théisme chrétien et sur la cosmogonie 
polythéiste des Mayas.

Texte Animation

Comme tous les peuples, les Mayas 
ont eu aussi leurs mythes et leurs lé-
gendes, dont fait partie l’histoire de 
leur Création, retranscrite dans le Po-
pol Vuh, le livre sacré des Quichés, un 
peuple maya du Guatemala.

Au début, il n’y avait que le ciel et la 
mer, mais les dieux n’avaient per-
sonne qui les invoquait. Ils décidèrent 
ainsi de créer des êtres vivants et leur 
construisirent un endroit sec entre le 
ciel et la mer : la terre.

Replier le tissu bleu ciel vers l’intérieur, 
afin que la surface verte devienne vi-
sible.

Au début, les dieux créèrent des ani-
maux, mais ils ne tardèrent guère à 
s’apercevoir que ceux-ci ne les invo-
quaient pas, car ils n’avaient pas le 
don de la parole. 

Poser des figures d’animaux sur la 
surface verte.

Ils prirent alors de la glaise pour for-
mer un être humain, qui, s’il pouvait 
parler, avait toutefois un discours in-
cohérent.

Former un être humain à partir d’un 
morceau d’argile. Par sécurité, enfiler 
des gants et poser la figure sur une 
feuille en plastique transparent.

2



2017

Animation 3–6 ans Annexe 1, Animation 6–8 ans

Texte Animation

Les dieux firent une tentative avec des 
êtres en bois, qui parlaient et se multi-
plièrent, mais oublièrent de rendre 
grâce aux dieux.
Les dieux noyèrent la terre sous un 
déluge pour se débarrasser des 
hommes en bois, mais ceux-ci se 
sauvèrent en se juchant sur des 
arbres. Lorsque les eaux se retirèrent, 
ils oublièrent d’en redescendre et 
continuent à y vivre aujourd’hui, sous 
la forme de singes.

Former des êtres humains avec des 
copeaux ou de la sciure de bois.

Les dieux voulurent encore faire une 
tentative de créer un être humain qui 
leur plairait. Ils cueillirent alors des 
grains de maïs, les moulurent et les 
mélangèrent à de l’eau pour en mode-
ler quatre êtres humains. 

Former un être humain avec un mé-
lange d’eau et de semoule de maïs. 
Par sécurité, enfiler des gants et poser 
la figure sur une feuille en plastique 
transparent.
Au lieu de la semoule, vous pouvez 
aussi utiliser du sable pour oiseaux 
gris et multicolore.

Et puisque le maïs peut être de plu-
sieurs couleurs – blanc, gris, bleu, 
jaune, rose, rouge ou brun –, les êtres 
humains furent créés avec différentes 
couleurs de peau.

Présenter des grains de maïs de diffé-
rentes couleurs.

Les dieux étaient finalement satisfaits 
des êtres de maïs, car ces derniers 
s’aperçurent rapidement qu’ils de-
vaient les vénérer ».

Pour symboliser cette satisfaction, po-
ser une bougie allumée au milieu.

3



2017

Animation 3–6 ans Annexe 1, Animation 6–8 ans

Chaque élève se charge d’une partie 
et dessine ce qu’il entend.

1er groupe
Au début, il n’y avait que le ciel et la 
mer, mais les dieux n’avaient per-
sonne qui les invoquait. Ils décidèrent 
ainsi de créer des êtres vivants et leur 
construisirent un endroit sec entre le 
ciel et la mer : la terre.

2e groupe
Au début, les dieux créèrent des ani-
maux, mais ils ne tardèrent guère à 
s’apercevoir que ceux-ci ne les invo-
quaient pas, car ils n’avaient pas le 
don de la parole.

3e groupe
Les dieux prirent de la glaise pour for-
mer un être humain, qui, s’il pouvait 
parler, avait toutefois un discours in-
cohérent.

4e groupe
Les dieux prirent du bois pour former 
des êtres humains, qui parlaient et se 
multipl ièrent, mais oubl ièrent de 
rendre grâce aux dieux.  

5e groupe
Les dieux noyèrent la terre sous un 
déluge pour se débarrasser des 
hommes en bois, mais ceux-ci se 
sauvèrent en se juchant sur des 
arbres. Lorsque les eaux se retirèrent, 
ils oublièrent d’en redescendre et 
continuent à y vivre aujourd’hui, sous 
la forme de singes.

6e groupe
Ils cueillirent alors des grains de maïs, 
les moulurent et les mélangèrent à de 
l’eau pour en modeler quatre êtres hu-
mains. Et puisque le maïs peut être de 
plusieurs couleurs – blanc, gris, bleu, 
jaune, rose, rouge ou brun –, les êtres 
humains furent créés avec différentes 
couleurs de peau.

Division du récit en six 
parties
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